
      

Parmelan encore. Aujourd’hui l’objectif est de revoir la Tanne du Fer (PA178). 

Approche bien chargé, pas loin d’une heure à travers lapiaz. Je vais donc 

descendre au fond, équipement léger (3 pulses et un amarrage foré, et un bon 

goujon inox en parfait état datant de mon explo de 2011. Par contre un mini goujon 

basique est lui hors d’usage). En passant je perce trois mini trous pour améliorer 

un passage vertical très fin. Constatations : le trou qui était, en fin d’automne 

2011, complètement englacé parois comprises à partir de – 30, a perdu sa carapace 

de glace. Subsiste un bloc de glace bleutée dure sur le dernier palier avant le 

fond. Là, le sol de glace, horizontal, qui rejoignait le plafond s’est abaissé d’un 

mètre, dévoilant l’accès à une salle large de quelques mètres dont j’atteins le fond 

en glissant entre le long de la paroi. Ce fond rocheux ne présente pas de suite, le 

courant d’air fluctuant provient d’une haute cheminée méandriforme, au moins 30 

m plus haut. Sans doute en relation avec des trous sus-jacents. La roche propre et 

solide pourrait inciter à une escalade mais l’intérêt semble limité.  

 
La langue de glace tourne à gauche et se déverse dans la salle terminale. 

 

     
Le dernier puits.                 Palier glacé.                      Le front de glace terminal. 

  

  

  

  

  

  

  

  

  



 

Le trou s’est donc approfondi de quelques mètres et approche -60. 

Quant au fer qui lui a donné son nom, il est présent vers -35 mais ce n’est qu’un 

mince filon en inclusion dans une fissure calcaire subhorizontale, avec quelques 

morceaux détaché (dont j’ai remonté un élément). Intéressant mais moins 

spectaculaire que dans mes souvenirs ! 

 

 Filon de fer. 

 

 
 

Je ressors en déséquipant la cavité. 


